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CETTE PETITE ÉTOILE, C'EST JAMES WEBB ARRIVÉ À DESTINATION

Présentateur
Commentaires de présentation
Au moment où l’image a été obtenue, James Webb se trouvait à 1,4 million de kilomètres de la Terre, alors qu’il atteignait son orbite autour du point de Lagrange L2. Cette zone, vue du Soleil, est située derrière la Terre. Grâce à son emplacement, à la fois en orbite autour du Soleil et du point L2, James Webb aura toujours les mêmes conditions d’éclairement au cours du temps, ce qui lui permet à la fois de produire de l’énergie et de rester stable sur le plan thermique. C’est aussi un bon endroit pour permettre les communications avec la Nasa.Même s’il est arrivé au bout de son voyage et qu’il est déployé, James Webb n’est pas encore opérationnel. Il faudra encore 5 mois pour refroidir le télescope, aligner ses miroirs et calibrer ses instruments. Les observations scientifiques ne pourront commencer qu’après ces longs mois de mise en service — il ne faudra pas s’attendre à être époustouflés par toutes les images de James Webb.



LES TARDIGRADES PEUVENT SURVIVRE À UN (PAS TROP) VIOLENT IMPACT PLANÉTAIRE !

Présentateur
Commentaires de présentation
En 2019, une sonde israélienne nommée Bereshit avait emporté vers la Lune quelques-uns de ces arthropodes ne mesurant pas plus d'un millimètre de long. Avec des dessins d'enfants, une Bible, des extraits d'ADN et même les secrets de certains tours de magie de David Copperfield. Dans le cadre d'un projet visant à stocker le savoir de l'humanité un peu partout dans le Système solaire. Mais la sonde en question s'était écrasée sur la Lune.Les tardigrades ont-ils pu se sortir vivants du crash ? C'est la question qui taraudait quelques chercheurs de l’université Queen Mary et de l’université du Kent (Royaume-Uni). Non pas de savoir si la capsule qui les contenait avait pu rester intacte, mais si les tardigrades, dans la capsule, avaient pu survivre à l'impact. Pour le savoir, les chercheurs ont mené une drôle d'expérience.��Résultat : les tardigrades ont survécu à des impacts de balles tirées jusqu'à 900 m/s -- soit environ 3.200 km/h. Et à des pressions de choc allant jusqu'à 1,14 gigapascal (GPa). Au-delà, les petits êtres innocents... ont bouilli ! Une conclusion qui fait dire aux chercheurs que les tardigrades embarqués à bord de Bereshit n'ont malheureusement pas survécu. La pression du choc de l'engin à la surface de la Lune étant estimée à bien plus de 1,14 GPa.��Ces travaux éclairent aussi d'un nouveau jour la question d'une contamination extraterrestre à l'origine de la vie sur Terre. L'hypothèse de la lithopanspermie. De l'arrivée de la vie sur notre planète à la suite d'un impact de météorite. Selon les chercheurs britanniques, cette hypothèse est improbable. Mais tout de même pas impossible. Dans d'autres circonstances surtout. Ils imaginent, par exemple, que des morceaux de roches arrachés de la Terre pourraient voyager jusqu'à la Lune à des vitesses suffisamment basses pour que des tardigrades survivent. Et encore plus pour que des microbes subsistent. Car des études antérieures ont montré que ces derniers pouvaient, eux, supporter jusqu'à 5.000 m/s.



LES SATELLITES STARLINK N'ONT PAS (ENCORE) D'IMPACT SUR LA SCIENCE

Présentateur
Commentaires de présentation
Photo : un satellite Starlink a traversé cette image de la galaxie d'Andromède, prise par le Zwicky Transient Facility (ZTF) au crépuscule le 19 mai 2021. L'image ne montre qu'un seizième du champ de vision complet de ZTF (université de Californie).��Starlink de SpaceX est un réseau de satellites conçu pour fournir un accès Internet haut débit aux régions éloignées. La société possède actuellement 1 848 satellites fonctionnels en orbite , la plupart à environ 500 kilomètres au-dessus du sol, mais elle a demandé à en faire voler 40 000 autres. Et ce n'est que Starlink – d'autres sociétés telles que Kuiper d'Amazon, OneWeb du Royaume-Uni et Guowang de Chine demandent à envoyer des dizaines de milliers de satellites supplémentaires sur une orbite terrestre basse (500 à 1500 km) de plus en plus encombrée.��> Graphique : ce graphique montre le nombre de satellites déployés et le nombre d'images ZTF impactées au fil du temps. Le ZTF est un télescope à grand champ qui prend une image complète du ciel dans l'hémisphère nord tous les deux jours. Il est chargé de repérer les objets potentiellement dangereux pour la Terre (astéroïdes, comètes, tous objets géocroiseurs). Et ce sont les photos prises durant le crépuscule qui permettent de les révéler… Actuellement ce sont plus de 20% des images qui sont affectées par les passages des Starlink.��Si les Starlink n'affectent que les photos prises lors du crépuscule et de l'aube, les autres satellites de type OneWeb qui seront sur une orbite plus haute (1.200 km) impacteront les photos prises de nuit…



DÉTECTION D'UNE EXOLUNE CANDIDATE À 5500 ANNÉES-LUMIÈRE

Présentateur
Commentaires de présentation
Une deuxième exolune candidate vient d’être découverte autour d’une planète de la taille de Jupiter nommée Kepler-1708 b et située à 5500 années-lumière. Cette exolune serait beaucoup plus grosse que la Terre… L’étude est parue dans Nature Astronomy.��La première observation d’une exolune remonte à 2018 et nécessite encore d’être confirmée. Il s’agissait de la détection autour de la planète Kepler-1625 b d’un corps de la taille de Neptune, une très grosse lune…, par la même équipe que celle qui signe l’article d’aujourd’hui, menée par David Kipping (Columbia University). ��Celle nouvelle exolune candidate, qui est dénommée Kepler-1708 b-i serait 30% plus petite que la précédente (un rayon 2,6 fois plus grand que celui de la Terre), ce qui en fait toujours un beau spécimen. Elle orbiterait à une distance égale à 12 rayons planétaires de Kepler-1708 b.�Les deux lunes candidates sont probablement constituées de gaz qui s’est accumulé sous l'effet de la force gravitationnelle exercée par leur taille énorme selon les chercheurs. Si l'hypothèse est correcte, ces lunes pourraient même avoir commencé leur vie en tant que planètes, avant d'être capturées par une planète encore plus grosse, comme Kepler 1625b ou Kepler-1708 b. 



LES ASTRONOMES DÉTECTENT UN ÉTRANGE OBJET INCROYABLEMENT PUISSANT

GLEAM-X J162759.5-523504.3 

Présentateur
Commentaires de présentation
Dans la revue Nature, une équipe d’astronomes détaille la découverte d’un mystérieux objet scintillant crachant d’énormes quantités d’énergie vers la Terre trois fois par heure.� �Les astronomes ont un nouveau mystère cosmique à élucider. À seulement 4 000 années-lumière de la Terre, un étrange objet émet de puissantes ondes basses fréquences pendant environ 30 à 60 secondes toutes les 18 minutes. L’objet en question, > nommé GLEAM-X J162759.5-523504.3 (GLEAM en abrégé), est apparu lors d’un récent sondage radio de la Voie lactée. Il ne ressemble à aucune autre structure connue. Il est trop rapide pour être une supernova, mais aussi trop lent pour être un pulsar.De telles structures, qui apparaissent et disparaissent soudainement devant nos télescopes, sont dites « transitoires ». Ils se décomposent en deux variétés. Les « transitoires lents » peuvent apparaître en quelques jours avant de disparaître après plusieurs mois. Ces objets incluent les supernovas. Ensuite, il y a les « transitoires rapides » qui clignotent toutes les quelques millisecondes. Il s’agit le plus souvent de pulsars, des étoiles à neutrons de seulement dix à trente kilomètres de diamètre présentant d’énormes champs magnétiques qui accumulent de la matière et « pulsent » régulièrement de grandes quantités de rayons X et d’autres particules énergétiques.��Maintenant que GLEAM a été détecté, les chercheurs fouillent également dans les observations d’archives du radiotélescope Murchison Widefield Array (MWA) en Australie pour voir si des objets similaires sont déjà apparus.



CE SONT LES PLUS BELLES IMAGES JAMAIS RÉALISÉES DU CENTRE
DE LA VOIE LACTÉE ET SES MYSTÉRIEUX "FILAMENTS RADIO"

Trou noir supermassif Sagittarius A*
= 4 millions de masses solaires

Filaments radio

Présentateur
Commentaires de présentation
Un trou noir supermassif de quelque quatre millions de fois la masse de notre Soleil qui sème le chaos. Des étoiles qui meurent dans de gigantesques explosions. Et d'autres qui naissent de l'effondrement de nuages de gaz. Il se passe beaucoup de choses incroyables au cœur de la Voie lactée. Malheureusement, entre notre Terre et cette région, il y a quelque chose comme 25.000 années-lumière. Et pas mal de poussières qui nous empêchent d'admirer le spectacle.Sauf à observer le centre de notre Galaxie avec un radiotélescope. Et c'est justement ce que des astronomes de l'Observatoire d'astronomie radio d'Afrique du Sud ont fait. Ils ont profité de la sensibilité de l'instrument MeerKAT et de sa situation géographique (Afrique du Sud) pour obtenir une image époustouflante de détails du cœur de la Voie lactée.��Mais l'image offre surtout la plus belle vue jamais obtenue par les astronomes des mystérieux « filaments radio » qui ne semblent exister nulle part ailleurs. Des fils magnétisés qui mesurent jusqu'à 150 années-lumière de long. Ils seraient âgés de quelques millions d'années. Et alors qu'ils ont été découverts il y a 35 ans déjà, les chercheurs manquent toujours d'une explication concluante quant à leur origine. Peut-être le résultat de l'activité du Sagittarius A*, le trou noir supermassif qui vit au cœur de la Voie lactée. En tout cas, les filaments supplémentaires -- dix fois plus que ceux découverts initialement -- qui apparaissent sur l'image de MeerKAT devraient aider à en apprendre plus.



40 TRILLIONS* DE TROUS NOIRS DE MASSE STELLAIRE
SE CACHENT DANS L'UNIVERS

* : 40.000.000.000.000.000.000

Présentateur
Commentaires de présentation
On estime que les "petits" trous noirs représentent 1% de la matière de l'Univers.Les trous noirs de masse stellaire sont ceux dont la masse est de 5 à 10 fois supérieure à celle du Soleil.Et c'est étonnant : 40 trillions de trous noirs de masse stellaire peuplent l'univers observable = 40 milliards de milliards. >�Pour info, on pense qu'ils sont environ 2 milliards dans notre seule galaxie.Alors, comment les scientifiques sont-ils arrivés à ce chiffre ? En suivant l'évolution des étoiles dans notre univers, ils ont estimé la fréquence à laquelle les étoiles - seules ou appariées en systèmes binaires - se transformeraient en trous noirs.



NOTRE SORTIE DE VENDREDI



NOTRE OBSERVATION SOLAIRE DE VENDREDI

Présentateur
Commentaires de présentation
Grande disposition de taches solaires présente avec 2936 Beta Gamma Delta. Samedi, une éruption M1 avec éjection de masse coronal en halo (vu du coronographe la trajectoire est certaine vers la Terre) impact éventuel entre le 2 et 3 février.



NOS PHOTOS DU CIEL DE VENDREDI : CIRCUMPOLAIRE ET PASSAGE DE L'ISS



NOS PHOTOS DU CIEL DE VENDREDI : ORION



Présentateur
Commentaires de présentation
Finlande région de Sodankyla le 14/01/2022�Paréidolie oiseau



Présentateur
Commentaires de présentation
Subaru en japonais veut dire "se réunir"
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